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Quand le Pape François s’adresse au monde populaire 

	
   Le	
   mardi	
   28	
   octobre	
   2014,	
   le Pape François	
   a	
   suscité une Rencontre Mondiale des 
Mouvements Populaires, à laquelle ont	
   participé des organisations d’exclus et de 
personnes marginalisées des cinq continents et de toutes origines ethniques,	
  chrétiens 
ou non-chrétiens : des paysans sans terre ou qui occupent illégalement des propriétés, 
travailleurs informels urbains, femmes révoltées, peuples indigènes en lutte... En somme, 
une Assemblée mondiale des “damnés de la terre“. Mais des damnés qui se battent et ne 
se résignent pas.	
  A cette rencontre, il y avait aussi des représentants de l’A.C.O. 

 Le Pape en personne s’est adressé à eux en leur disant qu’il voulait 
« écouter la voix des pauvres » parce que « les pauvres ne se contentent plus de 
subir les injustices, mais ils luttent contre leur sort  » et qu’il voulait, lui, le Pape, 
« les accompagner dans cette lutte  ». François leur a dit également que « les 
pauvres n’attendent plus les bras croisés des solutions qui ne viennent jamais ; 
maintenant, les pauvres veulent être acteurs de leur destin et trouver eux-
mêmes une solution à leurs problèmes » car, a-t-il ajouté : « les pauvres ne sont 
pas des êtres résignés, ils savent protester, et se révolter.  J’espère que le vent 
de cette protestation deviendra un orage d’espérance. » Il a également affirmé : 
« La solidarité est une manière de faire l’histoire… Certains, quand je demande 
pour les pauvres de la terre, un toit et un travail, disent que ‘le Pape est 
communiste’ ! Ils ne comprennent pas que la solidarité avec les pauvres est la 
base même des Evangiles. » 
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Tirés de la dernière célébration le 11 octobre 2014 : 
 

Catherine : 
Cette parabole des noces que nous venons d’entendre m’a fait penser à une 
autre histoire de noces vécue lors de mes vacances en Hollande cet été. Ma 
sœur ainée a la maladie d’Alzheimer. Elle vit dans une maison de soins, dans une 
petite unité d’une dizaine de personnes, toutes atteintes de la même maladie. 



Chacun a sa chambre, mais il y a aussi une salle de séjour, où ils vivent et 
mangent ensemble et où il se passe beaucoup de choses. Avant ma première 
visite, mon grand frère me montre un article de journal relatant les noces de 60 
ans de mariage de T. qui habite dans la même unité que ma sœur, et de W. un 
handicapé physique qui vient voir sa femme tous les jours et parfois deux fois. 
Les deux ont 90 ans. Ce jour-là W. arrive dans son fauteuil roulant et se met 
tout près de T. sa femme. Alors je leur dis : « Eh bien dis donc, vous êtes 
devenus des stars ! Vous êtes dans le journal avec de belles photos ! » Alors il y 
a un grand sourire qui arrive sur le visage de W. Il me dit : « Vous êtes au 
courant ? » Et prenant la main de T., il raconte leur belle noce de diamant, 
entourés de leur famille, des amis et de la communauté protestante. Il parle 
avec fierté des hommages reçus du roi de notre pays, de monsieur le maire ; 
mais il partage surtout cette belle histoire d’amour de 60 ans avec T. et sa 
famille. Par chance, arrivent deux de celle-ci avec leurs épouses ; la salle de 
noce se remplir de nouveau et tout le monde se réveille et les sourires montrent 
que le courant de sympathie et d’amitié se passe dans la petite communauté. 
Encouragé, il nous dit : « Je vais vous raconter comment nous nous sommes 
rencontrés la première fois. » Je ne vais pas vous raconter cela, ce serait trop 
long. Mais T., elle, se le rappelle et elle dit, en serrant plus fort encore la main 
de son mari : « Nous nous aimons beaucoup ! » Et puis, elle chante. Tout le 
monde semble très heureux et passe un monsieur beaucoup plus jeune qui 
revient avec un album de photos. Il raconte son histoire à lui. Il a été garagiste 
et sur chaque photo, il figure avec une voiture, un camion, un tracteur, une moto 
rafistolés par lui et repeints ; il est fier et heureux. Moi aussi, je suis très 
émue. D’autant plus que la veille, j’ai passé un bon moment avec ma sœur, en 
regardant ensemble l’album de photos de notre famille. A chaque page, elle me 
disait : « Je ne l’oublierai jamais. » Le lendemain, j’ai trouvé une photo de nos 
parents dans la salle de séjour, mais ma sœur ne se rappelait plus comment 
cette photo était arrivée là. J’ai reçu beaucoup de cette petite communauté, si 
riche en humanité, et j’ai dit merci au Seigneur pour sa présence et le don de sn 
amour. Chacun avait reçu et revêtu la tenue de noce. C’est si simple et si beau !  
 
Isabelle : 
Une révélation profonde de mon cœur m’a poussé à faire une lettre au Pape 
François ; pour moi, c’était important comme une évidence. Il fallait que je lui 
dise qui j’étais, ce que je faisais, ce que je ressentais au fond de moi. Voilà que 
je lui ai écris le 20 juin 2014.  
« Saint Père Pape François, Je vous écris pour vous dire qui je suis ; je m’appelle 
Isabelle Djadoun. Je travaille pour une association appelée « AURORE ». On 
s’occupe des personnes sans domicile et des personnes handicapées. J’ai été 
baptisée adulte il y a une dizaine d’année ; je fais partie de l’A.C.O. (Action 
Catholique Ouvrière) et du « Lien ». Actuellement je fais une Formation de foi. 
Je trouve que vous n’êtes pas comme les autres papes ; j’ai beaucoup entendu 
parler de vous ; ne changez surtout pas. Vous m’êtes très sympathique ; je vous 
admire beaucoup. J’ai la foi et cela m’a beaucoup aidé ; je crois en Dieu. Dieu ne 
m’a jamais laissé tomber. Vous avez une lourde tâche à accomplir : Dieu vous 
guidera et ne vous laissera pas tomber ; je prie pour vous, que vous réussissiez 
et que tout marche bien. Vous n’êtes pas seul ; nous sommes avec vous et on 
vous aime. Veuillez, Saint Père, accepter mes sentiments les meilleurs et 
l’assurance de ma prière. » 



Et je vais vous lire la lettre que le Pape m’a renvoyée, le 30 juin : 
« Madame, vous avez souhaité faire part à Sa Sainteté le Pape François de 
votre reconnaissance et de votre désir d’approfondir votre foi. Il vous remercie 
de votre confiance et de votre témoignage. Sensible à votre sollicitude pour 
ceux qui souffrent, le Saint Père vous souhaite de poursuivre votre chemin dans 
la joie, l’attention aux autres et le partage. Dans l’assurance de sa prière, il 
demande au Christ ressuscité de vous faire le don de sa paix et il vous bénit de 
grand cœur, ainsi que vos proches et les personnes sans domicile et qui vous 
accompagnent. Soyez assurée, Madame, de mon dévouement dans le Seigneur. » 
 
Alain : 
J’ai passé une soirée avec le père et la mère du petit Edouard, deux ans, qui est 
mort par accident cet été. Ce qu’ils m’ont dit je crois que ça vaut la peine d’être 
partagé, parce qu’ils ont vécu cet événement avec une grande foi. Ce n’est pas 
des gens qui viennent à l’église d’habitude, mais voilà ce qu’ils m’ont dit : 
« Edouard, pour nous, c’est une belle histoire d’amour. Il nous a donné beaucoup 
d’amour et nous aussi, nous lui en avons donné. Sa vie a été courte, mais c’est 
une belle vie. En fait, il nous donne une leçon de vie. On est tristes, mais pas 
malheureux.  En vivant cela, on s’est aperçu (et je crois que ça revient à ce que 
disait tout à l’heure l’apôtre Paul) que finalement dans la vie on se fait des 
montagnes pour plein de choses qui n’ont pas d’importance, alors que l’essentiel, 
c’est vraiment d’aimer, d’être proches, de faire attention, d’écouter. Certes sa 
vie est une vie éclair, mais c’est une belle vie, pleine d’amour. Et pour nous, la vie 
ne s’arrête pas. » Et ils ont voulu que dans l’enterrement, on passe une chanson 
que le petit Edouard aimait, et cette chanson disait : « Ecoute, je suis ton 
ami ! ». Voilà ce qu’ils m’ont partagé et que j’aurais aimé qu’ils puissent le faire. 
Mais nous pourrons porter ce petit Edouard et leur famille dans notre prière ; 
ce sont des gens du quartier. 

	
  

	
   	
   	
   	
   	
   	
   	
  

 
 
Deux pistes pour jeunes et enfants :: 
 

- Avec la JOC, et pour les jeunes de 15 à 30 ans, 
une journée « découverte »: 

DIMANCHE 16 novembre de 10 h à 16 30 au 8 rue Dunois . 
 
Avec projets, partages et témoignages  
Entrée libre 
Pour nous contacter : Francis:06 98 99 72 62               Cindy : 06 56 68 47 85 
                                   Allan : 06 52 54 81 41 
 
Invitez des jeunes que vous connaissez :  
tracts à votre disposition à la célébration du LIEN du 15 novembre 2014 

	
  



Pour les enfants qui veulent rejoindre les Clubs d’enfants 
en A.C.E. (action catholique des Enfants), ils peuvent venir 
le Dimanche 23 novembre à 14 h 30 au 8 rue Dunois	
  

	
  
	
  
	
  
	
  
	
  
	
  
	
  

Calendrier de nos rencontres : 
Célébrations : 
Samedi 15 novembre 2014 

Samedi 17 janvier 2015 toute l’après-midi et le soir 
pour les 40 ans du LIEN 

Samedi  7 mars 2015 
Samedi 25 avril 2015 
Samedi 13 ou 27 juin 2015  avec le repas dans le jardin  
	
  
	
  
	
  
	
  
	
  
	
  

 
 

 
 

 
 
 

Trois groupes de travail se sont mis en place : 
1) - pour le Film, avec Jean-Paul Desgoutte, les choses ont bien avancé. 
2) - un groupe pour préparer une « Expo » sur l’histoire du LIEN, avec Catherine, 
Marie-Claude, Sabine, Pierre, Flora, Corinne (photos),  C’est en cours, mais il faudra 
d’autres bonnes volontés… (prochaine réunion samedi 15 novembre à 10 h du 
matin) 
3) - un groupe autour du Repas de fête, avec un rôle de décoration et d’animation, 
avec Nathalie, Yvette, On a évoqué aussi Véronique, Yvonne, Marie-Emmanuel, Marie-
Claude,… 
 (Bien sûr, d’autres personnes peuvent se joindre aux différents 
groupes ; ils ont besoin d’être renforcés et d’accueillir de nouveaux 
membres). 
 

Dès le 15 novembre, vous aurez à votre disposition, la feuille d’inscription pour les 40 
ans du LIEN. Il est indispensable de s’inscrire pour cette fête, afin de connaître au 
plus près possible le nombre de participants. Cela est nécessaire à la fois pour 
déterminer le lieu de la Célébration  et pour le repas de Fête et le gâteau 
d’anniversaire ! 
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